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Au fil des mois à l’Abbaye de Tamié 
Janvier - Février - Mars 

2021 
 
 
 
 
 
 

Janvier 2021r 

Vendredi 1 : La fermeture annuelle de l’hôtellerie pour 4 semaines permet le changement les 
moquettes des chambres du second étage, datant de 1989, par un revêtement plastique. 

Mardi 5 : Frère Bruno prend la responsabilité du site internet de l’abbaye, sous la vigilance légale 
de Père abbé. 

Lundi 11 : Le berger des âmes - Monseigneur Marcel Perrier - Évêque et poète savoyard – Par 
Patrick Jagou, 2020, 240 pages. C’est le nouveau livre lu au réfectoire. Mgr Marcel 
Perrier était bien connu à Tamié où il venait régulièrement. Il a célébré avec nous 
l’eucharistie à la chapelle du lac de Roselend (Beaufortin) lors d’une sortie 
communautaire. 
 

Mercredi 6 : Marc commence trois semaines de stage, la première en confinement à l’hôtellerie les 
autres en communauté. Il repart satisfait de l’expérience. 

Dimanche 17 : Pour notre retraite communautaire il était prévu que dom Marc abbé d’Hauterive, 
abbaye cistercienne de l’Ordre de Cîteaux vienne nous la prêcher. Devant les restrictions de 
circulation et de rencontre, il a été jugé préférable qu’il ne vienne pas. Père abbé suggère que des 
frères nous présentent une fois par jour une méditation sur un thème de leur choix. L’expérience a 
été fort appréciée. 

Dimanche 24 : François Marie Guyot nous présente son apostolat. Il est prêtre du diocèse de Blois 
et il vit à Calcutta depuis 2003 auprès des enfants survivant dans les gares. 

Lundi 25 : Avec le couvre-feu à 18 h, l’horaire des vêpres à l’abbaye est reporté de 18 h 15 à 17 h 
pour permettre aux personnes de l’extérieur d’y participer. 

Février 2021 

 
Lundi 1 : L’hôtellerie reste fermée, les normes ordinaires de sécurité pour locaux accueillant du 
public sont respectées, mais ne sont plus suffisantes en ce temps de pandémie où il faut des 
sanitaires dans chaque chambre. Une seule répond à ce critère. 

Dimanche 7 et lundi 15 : deux de nos employés, Raphaël et Stéphane, fêtent leurs 50 ans. 

Samedi 13 : Dans le cadre de la formation, pour suppléer aux sessions annulées, nous suivons en 
différé l’émission TV : Le Vatican, la ville qui voulait être éternelle. 

Mercredi 17 : La cérémonie des cendres nous introduit au carême. 

Lundi 22 : Frère Gaël est descendu aux urgences à Albertville pour des problèmes non liés à la 
Covid-19. Il en reviendra 3 jours plus tard. 

https://mcr.asso.fr/vie-du-mouvement/niveau-national/deces-de-mgr-marcel-perrier/biographie-de-mgr-marcel-perrier/
https://mcr.asso.fr/vie-du-mouvement/niveau-national/deces-de-mgr-marcel-perrier/biographie-de-mgr-marcel-perrier/


- 2 - 

Mercredi 24 : La session d’études pour le STIM prévue en janvier avait été annulée, elle est 
remplacée par une prestation en vidéoconférence. Notre Frère Charles est satisfait de cette façon 
de travailler. 
Jeudi 25 : Frère Bruno est opéré de l’épaule droite. Il suivra plusieurs semaines de rééducation au 
Plateau d’Assy. 

Vendredi 26 : Père abbé reprend le commentaire de la Règle par le prologue.  

Mars 2021 

Mercredi 3 : Frère Patrice va chercher des fruits : pommes et poires de déstockage. 
A l’abbaye des Neiges, notre maison fille, qui a beaucoup souffert de la Covid, notre père Victor, 
qui les aide, n’a pas été épargné, mais il a réussi à reprendre le dessus. 

Vendredi 5 : Le pape se rend en Irak rencontrer les chrétiens, les musulmans, être apôtre du vivre-
ensemble. Nous le soutenons par notre prière. 

Mardi 9 : Après la coupe des arbustes sur le côté gauche en arrivant au monastère, père Abbé 
commence, aidé de frères, à tamiser la terre pour les semis. 

Lundi 15 : Nous lisons au réfectoire Un temps pour changer. Viens, parlons, osons rêver, 
Flammarion 2020, 224 pages, conversation du pape François avec Austen 
Ivereight. La crise sanitaire que nous traversons nous oblige à repenser notre 
économie mondiale basée sur le profit et nos modes de vie liés à la consommation. 
 
Jeudi 18 : Pour les offices de la semaine sainte nous avons demandé à Yan Vita 
de nous sculpter un Christ en croix. Il l’exécute en bois clair. Son œuvre est de 
style roman, le visage est pacifié, le vêtement descend jusqu’au genou. 

Mercredi 24 : 7 Frères de plus de 75 ans se font vacciner contre la Covid. 

Lundi 29 : La messe chrismale est célébrée cette année dans la cathédrale de Moûtiers en 
Tarentaise. Père abbé y participe avec Frère Vincent du Mont-des-Cats. 

Mardi 30 : Nous confions à Claire Engelhorn deux documents de nos archives pour restauration : 
un registre de notre communauté, les entrées au noviciat entre 1834 et 1894, ainsi qu’un extrait 
d’un cadastre de 1809 indiquant les propriétés de l’abbaye. 

Mercredi 31 : Notre évêque, Mgr Ballot, nous présente quelques nouvelles de ses trois diocèses : 
Savoie, Maurienne et Tarentaise. 
  

https://livre.fnac.com/a15162681/Pape-Francois-Un-temps-pour-changer
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AVRIL 2021 
Jeudi 1 : Jeudi Saint. Au jardin, aujourd’hui et demain, père Abbé, aidé de frères, tamise la 

terre pour les semis. Les jours précédents, Stéphane (employé pour l’entretien extérieur) avait 

passé la herse dans les champs ravagés par les rongeurs. Cinq agriculteurs s’associent pour 

ensemencer de l’herbe. 

Célébration de l’Institution de l’Eucharistie (16h), sans lavement des pieds (2e année), avec 

participation de fidèles accueillis dans l’église. 

Vendredi 2 : Vendredi Saint. La Célébration de la Passion 

(16h) a lieu avec un nouveau crucifix entièrement en bois 

sculpté à notre demande par un artiste et enseignant de 

Mercury, Yan Vita  

Samedi 3 : Samedi Saint. Notre Vigile pascale (22h) se 

déroule entre nous, ce qui nous permet d’approcher du 

feu pascal. Le déroulement reste identique. Beaucoup de 

paroisses ont anticipé la veillée, d’autres, comme à 

l’abbaye Notre-Dame des Neiges (notre maison fille), l’ont remise à l’aurore ! 

Dimanche 4 : Pâques ! « Que les montagnes chantent leur joie » (Ps 97) 

Le cierge pascal béni pendant la nuit brille de tout son éclat, avec une 

décoration nouvelle réalisée par père Abbé chaque années (photo).  

La nature, à cause du froid cette année, est encore endormie. Seul un 

merisier près du verger sous la maison d’accueil des jeunes, est tout en 

fleur. Contre la façade Sud de l’abbaye, le pêcher avait précédé tout le 

monde (photo à la fin). 

Exceptionnellement pour cette fête où nous avions l’habitude de faire 

une table unique, le repas est pris en gardant les distances, comme les 

mois précédents.  

Au soir de cette journée 

assez fraiche, mais ensoleillée, père Abbé 

annonce à la communauté ses premières 

décisions, au terme de 18 mois de réflexion et de 

prière à propos de nos changements de 

responsabilités en communauté. L’infirmerie 

devenant pour les années à venir un poste 

prioritaire, deux frères ont été nommés (f. Gaël et 

f. Laurent) pour être formés par f. Patrice, actuel 

infirmier. Le noviciat est confié à f. Bruno. 

Lundi 5 : Entrée dans un nouveau confinement pour un mois, avec restriction de déplacement 

à 10 km. Couvre-feu maintenu de 19h à 6 h. Depuis le 25 janvier, nous avons mis les Vêpres à 

17h à cause du précédent couvre-feu (18h) pour permettre la participation extérieure. 
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A la fromagerie, en ce lundi de Pâques chômé par nos employés, les frères assurent 

vaillamment les services de fromagerie ; et les 3 semaines à venir, ils continueront à s’y 

investir, comme à chaque congé de nos employés. 

Mardi 6 : Le Dr Vignat, le médecin de la communauté, vient pour sa visite bimensuelle : les 

frères qui en ont fait la demande peuvent le rencontrer. 

Jeudi 8 : Père Abbé annonce au chapitre que f. Charles prendra la succession de f. Gaël pour 

la préparation des prières universelles dominicales ; f. Gaël la succession de f. Jean-Bénilde 

pour la chronique mensuelle mise sur le site internet. Vous lisez donc le premier essai ! 

Samedi 10 : Les Vêpres passent à 18 h en semaine, pour s’adapter au couvre-feu, et gagner 

un quart d’heure après le repas du soir où nous manquions de temps. 

Au chapitre du soir, f. Benjamin, qui a accepté le service technique depuis une quarantaine 

d’années, nous dit comment cela lui a permis de s’ouvrir à Dieu et aux autres. Il remarque que 

nous sommes passés d’un travail très physique, mais laissant le temps de la prière et de la 

lecture, à un certain confort, avec l’introduction des technologies, qui ne nous a pas permis 

d’être aussi libres que nous l’imaginions. La complexification a amené la fragilisation, le stress, 

l’énervement contre les frères. Il questionne : comment transmettre à un frère qui n’a pas 

connu toutes les évolutions l’héritage du service technique du monastère ? Comment choisir 

la sobriété, le service qui fait sortir de soi ? Dans la suite du mois, nous visionnerons des 

documentaires qui alimenteront notre réflexion sur ce sujet. 

Mardi 13 : Dans la matinée à Tamié, 12 frères de plus de 60 ans sont 

vaccinés contre le virus de la Covid, 7 de plus de 75 ans l’ont été il y 

a 3 semaines à Chambéry, 3 autres de moins de 60 ans le seront 

dans une semaine à Frontenex.  

A midi, nous apprenons le décès à Marseille de notre grand ami et 

frère Jean-Bernard, 71 ans, infirme moteur cérébral depuis sa 

naissance. Il venait chaque été dans son fauteuil roulant en 

communauté depuis 47 ans pour un temps de retraite et renouveler 

ses vœux. « Celui qui m’aime, qu’il porte chaque jour sa croix et qu’il 

me suive » : ainsi témoignait-il de sa joie de vivre l’Évangile dans son 

fauteuil !  

Mercredi 14 : Malgré la neige qui a blanchi nos montagnes 

avoisinantes, le bruit de chantier qui emplit la vallée depuis l’an dernier à mi-sommet de la 

Belle Etoile reprend avec le retour de la pelleteuse broyeuse de pierres qui trace des chemins 

pour l’exploitation forestière et l’accès au chalet du Perillet. Elle a dû pelleter des tonnes de 

neige et de glace aux passages des torrents. 

Depuis hier jusqu’à vendredi, f. Charles, qui n’a pu se rendre à Pradines pour sa session du 

STIM (studium de théologie) suit un cours de théologie fondamentale par visio. Un peu lourd 

à digérer. 
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Jeudi 15 : journée « désert ». Une eucharistie est célébrée à 18h à l’église avec quelques frères 

présents, dont le père Jean dans son fauteuil roulant conduit par f. Jean-Bénilde, et une dame 

qui pensait participer aux Vêpres. 

Vendredi 16 : Des frères continuent de ramasser sur le talus à côté de l’église les branches 

coupées consciencieusement par f. Vincent (frère du Mont des Cats qui partage notre vie 

depuis un peu plus d’un an). Cette taille annuelle permet de garder une végétation de petite 

taille et un maximum de lumière de côté ouest de l’abbaye.  

Lundi 19 : En fin d’après-midi, nous regardons un DVD : « L’hygiène au fil des âges » (Arte), qui 

nous montre les hauts (les romains avaient inventé les égouts et démocratisé les bains publics) 

et les bas (épidémies du moyen-âge), les conceptions culturelles (poudrage à la cour du roi), 

puis la prédominance des découvertes scientifiques (vaccin en particulier). Le soir, pour 

faciliter le chant des Alléluia grégoriens du temps pascal à la messe, f. Didier fait une répétition 

communautaire. 

Vendredi 22 : Père Abbé passe un premier coup de motoculteur entre les trous creusés pour 

les courgettes par Philippe et f. Vincent. Le lendemain, il plante les pommes de terre. Les 

rhizomes de dahlias en germination conservés de l’an dernier sont mis en terre. 

Dans le ciel de Tamié, un premier parapente pointe son nez, d’autres suivront. Nous 

n’apercevons pas Thomas Pesquet qui rejoint en ce moment la station spatiale internationale, 

mais depuis quelques semaines, nous sommes transportés dans les espaces interstellaires 

grâce au livre que nous écoutons au réfectoire, « La lune m’a dit ». Nous connaissons bien son 

auteur, Jacques Arnould, qui nous a donné plusieurs sessions. Il est chargé de la réflexion 

éthique au Centre de recherche spatiale. 

Samedi 24 : Fin décembre, le Conseil du père Abbé a été renouvelé et rajeuni, selon son 

souhait : les deux plus jeunes frères de la communauté ont été élus (f. Charles et f. Laurent). 

Mais il manquait la désignation du sous-prieur, un membre du Conseil, chargé de présider aux 

assemblées liturgiques et des repas quand le père Abbé et le prieur sont soit absents, soit 

empêchés par des services. F. Charles, 31 ans, est désigné, et au début de ce chapitre du soir 

(réunion communautaire), il vient s’asseoir à gauche du père Abbé. Il aura l’occasion de lire – 

bien distinctement comme il sait le faire et il convient pour notre assemblée – des textes que 

père Abbé veut nous faire entendre. 

Dimanche 25 : Saint Marc. Depuis Pâques il faisait froid et sec, et la nature était comme 

paralysée. Après trois jours de « chaleur » (entre 13° et 16° !), en ce dimanche du Bon Pasteur, 

les pruniers (reine-claude et mirabelles) de notre verger fleurissent. Dans deux jours, la pluie 

viendra, et l’herbe se mettra enfin à pousser. Il était temps. Les fermiers sortent leurs bêtes, 

car ils n’ont plus de foin à leur donner. F. Vincent aura encore à nourrir trois veaux trop jeunes 

pour aller à la pâture. 

Ce jour est l’occasion de fêter notre frère Marco, prieur, hôtelier (cuisinier en ce temps de 

fermeture de l’accueil), responsable de la distribution du travail, et bien d’autres Marc chers 

à nos cœurs. Nous pensons en particulier à f. Jean-Marc, Abbé de Tamié jusqu’en 2003 puis 
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Abbé du monastère d’Acey (Jura). Après sa démission (75 ans), il y a été nommé maître des 

novices, et a choisi de faire stabilité en cette communauté pour y finir ses jours. 

F. Didier nous donne le résultat du sondage sur les lectures de l’an passé au réfectoire : le livre 

qui a été le plus apprécié était de Francis Collomp, L’évasion. Histoire vraie d’un otage en 

Afrique ces dernières années. 

Lundi 26 : Père Abbé fait lire un article qui ne 

laisse pas indifférent, sur l’art du rangement. 

Il s’agirait, avant que la pile de papier ne 

monte, de la descendre, en répondant, 

transmettant, rangeant, éliminant…  

Jeudi 29 : Tandis que père Amédée est opéré 

de la prostate (père Abbé suivra la semaine 

prochaine), nous sommes emmenés par 

Yann Arthus Bertrand, en son film 

documentaire « Legacy, notre héritage », dans une vision grandiose et dramatique de 

l’histoire de notre planète. À son apogée : l’homme, qui en arrive à maîtriser et jouir des 

ressources naturelles aux dépens de la plus grande partie de l’humanité et de son propre 

avenir. Ce grand voyageur et observateur finit par lancer un cri d’espoir : que chacun décide 

de « décarboner » son train de vie de 5 %.  


